
oa tj en de preinière jàa',
dä Saïrit&ÀArEê 'dóe' Ùié qie"déjaTdašáfliracls'

niíux s y:e"taient oPeresC est le témoignage
que'Yreddait lavinérlle Mearie de liIncarnation
fond atrice eOt prenièe eneu-ie d' Uisiines
de Quebec cotte 7hèrèà du noueveanod, comme

'appèlaxt'un illist."évêqi äde laFirn .Wo..
clon ce qu écivait cette relgieus dot la béatifiCa-

tion et'la canonisation se poursuivent en cemomnen
en èour de lomre:'." 'A. sept leuùdsdc, ii dit-elleil
".aùx+bourg appelé lä'Petit-ap; o4;il'a u é gliso

de SintëAnhe dans la'uell Ndtré-Seiùuk fai
"d graides .merveilles'en"' averui de cette' -sainte

"mère'de'la Très Saintç Yierge. On'y -Voit mnrchie
." les qraues, es aveugles recevoir a vûe et les

" mlades, de quelque mladi que ce soit, receoii
"la santé.,'

lhistoire fnous pred que, des è rè«
temph, les sauvages eur-mênies y venaie'Et en granxd
iômbre doi tòutes les' paries du Cañada.

'<était, dtI 'hitorien dejà ci'te, la vèeiéiatïôn :òåes
" ieux enànts àös boi 'pou- la bonne-.aiMt Anne
du Nord qu'un grard unoiPï-e d'entre eùx' ren-
daient à ,genouds bords de la ;rve' jus.'iqù..
seuil' de l'églisé. it comme leurs CSurs 'étaÏeùtý

déliieusdi-.émus en tocant. Peoiidiniè ;véne-
"rée ! comme 'ils, ibisint"ave Cmoùr le 'aris
sacré et l'arrosaient dedarýmes brûlantes 1Alors on

"entendait une suave et.naïve. -mélodie monter vers
"la voûtO du temple: c'étaient les' voix toujours si.

belles des bons sauvages, qui chantaient dans .lers
"langues,'-le louanges de la patronne chérie; ou qui
"imploraient 'son assistance pour 'obtenir quelque'

"grande faveur, la guérisoi'd'un être chéri, la cessa-
"tion d'un fléau ou qui, la remerciaient avec effusion
"pur quelque gâce signalée obtenuo par l'inter.
" céssio de la graidë sainté."

- Añourd'hui encore, parmi es rai-s failés u
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